
Hommage aux Abbés Placide KHONDE et André-Édouard YENGO  
pour leur Jubilé d’Or sacerdotal 

 
 

 
Ordonnés Prêtres à Kuimba le 23/08/1970, les Abbés André-Édouard Yengo, à gauche, et 
Placide Khonde, à droite, fêtaient leur jubilé d'or le dimanche 24/08/2020.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
En marge de la célébration de ce jubilé, un concert musical a été organisé en leur honneur la 
veille du jour j, le samedi 23/08/2020. C’était aussi l’occasion choisie par les organisateurs 
pour procéder au vernissage de l'ouvrage du Père Simon MADEKO, osb, intitulé: 
Evangélisation par le chant liturgique. L'œuvre de l'abbé Moïse MATIABA ma Mvula. En fait, 
son contenu reconnaît et met en valeur un travail théologique de l'Abbé Moïse MATIABA à 
 
travers les chants liturgiques dont il est l’auteur.  



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Il est exactement 17h00, quand la soirée s'ouvre avec la prière de son Excellence Monseigneur 
Cyprien Mbuka, cicm, Evêque du diocèse de Boma. Il a commencé par rendre grâce à Dieu 
pour le don de la vie et les bienfaits du Seigneur pour les 50 ans de vie presbytérale des Abbés 
Placide Khonde et André-Édouard Yengo. Il a terminé sa prière en confiant la soirée entre les 
mains du Seigneur pour son déroulement sous la mouvance du Saint Esprit. 
  

.  



Venait alors la présentation de l’ouvrage du Père Madeko. Le présentateur de l'ouvrage n’était 
pas un autre, que celui-là même qui l'a préfacé, à savoir: l’Abbé José-Claude Mbimbi, Vicaire 
épiscopal en charge du laïcat et Recteur du Grand Séminaire Abbé Ngidi de Boma. On ne 
pouvait que se rendre à l'évidence de sa maîtrise du contenu de l'ouvrage et de celui qui en 
constitue le centre, l'Abbé Moïse Matiaba ma Mvula, dont il est contemporain. Dans sa 
présentation, l’intervenant a évoqué une correspondance avec l'auteur, dans laquelle est établi 
un lien entre le jubilé d'or des abbés Placide et Yengo, d'une part, et le vernissage de l'ouvrage 
en l’occurrence, d'autre part. En effet, l'Abbé Moïse, le pasteur par le chant liturgique au 
diocèse de Boma, se réclame de l'école de l'Abbé Yengo. C’est ce dernier qui a orienté ses 
balbutiements en compositions musicales sacrées avec son cours de solfège au Petit Séminaire 
de Mbata Kiela. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
En outre, l’Abbé André-Édouard Yengo avec l’Abbé Placide Khonde étaient au Grand 
Séminaire de Mayidi à la fin du Concile Vatican II. L'Evêque de l'époque mit à profit leur 
jeunesse aussi bien que leurs talents pour, entre autres, le travail d’africanisation de la liturgie, 
en écho aux orientations de Sacrosanctum Concilium. L'Abbé Moïse Matiaba sera un 
continuateur de l'œuvre initiée par les deux jubilaires et par d’autres confrères de leur 
génération. C'est notamment avec lui et par lui que le chant liturgique a atteint un apogée au 
diocèse de Boma. Il y est devenu une référence en chant liturgique. L'abbé José-Claude a fini 
son intervention par un mot en Kikongo, langue locale. C’était pour inviter les responsables 
des chorales dans le diocèse à se procurer l’outil qu’est le livre qu’il présentait. Il en a profité 
pour souligner l'orthodoxie théologique et ecclésiologique des pièces musicales composées 

par l'Abbé Matiaba. C'est cela qui lui a valu le dévolu sur lui par un spécialiste en liturgie, 
jusqu'à consacrer une étude scientifique sur son œuvre artistique. De fait, le Père Simon 
Madeko reconnaît l'Abbé Moïse comme un maître d'école, digne d'être immortalisé mais aussi 
bien d'être honoré de son vivant. 
 
L’intervention de l’Abbé Mbimbi a été alors suivie du vernissage, par Mgr Mbuka, de 
l’ouvrage qui venait d’être dévoilé au public. Il y a procédé avec des mots sympathiques et de 
profonde gratitude à l’intention de l’auteur, avant une prière circonstanciée à la place du rite 
courant en pareille circonstance. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Ce prélude au Concert du jour se concluait, après l’intervention de l’Evêque de Boma, avec 
un mot de l'Abbé Moïse Matiaba, dont l'œuvre a fait l'objet de l'étude du Père Simon dans son 
livre. Visiblement ému devant l’assistance lorsqu'il prend la parole, il s’est appesanti en une 
série de remerciements, à savoir à Dieu, à l'évêque et aux prêtres jubilaires. En conclusion de 
son bref speech, l'auteur de l'ouvrage sur son travail artistique s'est vu encensé et auréolé pour 
son génie littéraire qui l’a immortalisé comme une icône du chant religieux au diocèse de 
Boma. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La soirée musicale pouvait enfin débuter. Ce qui s’est fait dans une ambiance électrique. En 
effet, pendant que les notes s'égrainaient au son de la guitare et que la cadence rythmée par le 
tam-tam se mêlait aux pas de danse, des cris de joie retentirent et toute la foule balança les 
mains en l'air pour acclamer la touche spéciale du «maître d'école» qui interprétait une pièce 
musicale de l’un des jubilaires, l'Abbé Yengo. C’était son chant intitulé : NGE KE VUANDA 
KIEZILA YA BAMVILA. NGE KE NATA LUVULUSU YA NZAMBI NA BAPAKANU. 
L’ambiance créée par cette pièce s’est poursuivie pour le reste de la soirée avec les prestations 
des chorales Sacré Cœur, Kiezila, Vuvu Kieto et Saint Paul de la ville de Boma, interprétant 
tour à tour, quelques pièces du riche répertoire de l'Abbé Moïse Matiaba, en illustration des 
découvertes sur lui, révélées par le travail du Père Madeko. Le ton de la fête était ainsi bien 
donné pour ouvrir les festivités jubilaires d'or des Abbés Yengo et Placide Khonde. 
 
 

Abbé Jean-Léonard Phola, Correspondant occasionnel 
 

Grand Séminaire Abbé Ngidi/Boma 


